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Approfondir la Paracha : MIKETS
      Léilouy Nichmat : Binyamin ben Netanel Mendel Chelomo, Rav Moché Ben Esther, Rav

Mikhaël Ben Lea, Alain Elyaou ben Simha, Clarisse Bat Rivka
Pour la victoire du peuple Juif en Israël, la guérison des malades, la libération des captifs 

et la protection des soldats et des civils

« Le repas de Yossef »

1) Ils n'ont pas bu jusque-là...

« Ils burent et s'enivrèrent avec lui »

Rachi  :

« Mais depuis le jour où ils l'ont vendu, ils se sont abstenus de
boire du vin. Et lui aussi (Yossef) s'était également abstenu

d'en consommer. Et ce jour-là, ils burent »

Explication de cette Dracha :

Le terme « avec lui » est superflu dans ce verset. Le Texte aurait
pu se contenter de dire que les frères de Yossef burent et

s'enivrèrent (dans ce repas). Ainsi, la Torah veut suggérer que
jusque là ils n'avaient pas bu de vin. Et c'est uniquement à

présent, où ils se sont retrouvés avec lui, qu'ils burent.
Mais cela explique que les frères consommèrent du vin dans ce

repas et pas avant. D'où apprenons-nous qu'il en était de même de
Yossef ?

Cela se déduit également du terme « Imo (Avec lui) » qui a été
employé plutôt que « Ito ». Contrairement à Ito, le terme Imo
suggère que les deux parties partagent la même intention ou la
même attitude. La Torah veut donc dire que de même que les

frères burent avec lui et pas avant, Yossef partageait aussi cette
même attitude.

De plus, lorsque Moché bénit Yossef avant sa mort, il lui donne
l'appellation de « Nezir E'hav », le Nazir de ses frères. La

Guemara en déduit que tel un Nazir se prive de vin. Ainsi, ce
verset qui qualifie Yossef de Nazir, vient signifier que lui aussi

s'était privé de vin !  

Question 1
 

Pourquoi Yossef n'a pas bu du vin depuis le moment où il
s'est séparé de ses frères ?

Réponse 1:  Le vin permet de remonter le moral des personnes
affligées.  On donne du vin aux gens tristes  pour les remonter.
Yossef  avait  certes  vécu  de nombreuses  péripéties  et  épreuves
difficiles qui auraient pu l'accabler et lui faire perdre espoir au
point d'avoir besoin de vin pour retrouver le moral. Mais Yossef
voulait  montrer  qu'il  acceptait  ce  que Hachem lui  envoyait  de
plein gré et qu'il n'avait pas perdu le moral. Aussi, il s'est privé de
vin pour exprimer qu'il ne veut pas  donner l'impression qu'il a
perdu confiance et qu'il a besoin de vin pour se remonter. (Ben
Yehoyada)

Réponse 2 : Yossef craignait que s'il buvait du vin, il  soit pris
une fois, sous l'effet du vin, à en venir à dévoiler que ses frères
l'ont  vendu.  Selon  la  règle :  « Quand  le  vin  entre,  le  secret
ressort ».  Et  il  ne  voulait  pas  que  ce  secret  se  sache.  (Ben
Yehoyada)

Réponse 3 : Yossef priait  constamment en faveur de ses frères

pour ne pas qu'il leur arrive un dommage en punition pour l'avoir
vendu. Yossef n'avait pas fixé de moment précis pour prier mais
il le faisait de façon constante. Aussi, il s'est abstint de boire du
vin, car une personne sous effet du vin n'a pas le droit de prier.
(Ben Yehoyada)

Réponse 4 : Yossef voulait se priver de vin pour ne pas se réjouir
alors  qu'il  savait que son père devait  certainement s'affliger et
être profondément peiné de sa disparition.

Question 2

Pourquoi les frères se sont-ils abstenus de boire du vin ?

Réponse  1 :  Nos  Sages  enseignent  que  les  frères  ont  vendu
Yossef  quand  ils  étaient  occupés  à  manger  et  à  boire.  Sur  le
verset :  « Ses  frères  sont  allés  faire  paître  le  troupeau  de leur
père », nos Sages disent qu'ils sont allés faire paître leur propre
personne. A savoir, ils sont allés manger et boire. Et c'est dans ce
contexte qu'ils en sont venus à vendre Yossef. En effet, le vin fait
perdre la conscience de l'individu qui en vient à faire des choses
inconsidérées. Pour réaliser une réparation équilibrée pour cette
faute, ils s'imposèrent de s'abstenir de boire du vin. (Maharcha)

Réponse  2 : Le  vin  a  pour  nature  d'enflammer  le  cœur  de
l'homme  et  d'y  faire  bouillonner  la  colère.  Or,  les  frères  ont
vendu Yossef parce qu'ils étaient en colère contre lui et lui en
voulaient pour différentes raisons. Ainsi, pour écarter la colère de
leur cœur, cause de la vente de Yossef, ils ont décidé de s'abstenir
de boire du vin. (Ein Eliahou)

Réponse 3 : Le vin éveille également l'homme pour les plaisirs
du  monde.  Or,  ces  plaisirs  comportent  le  risque  d'éloigner
l'Homme de Hachem. Néanmoins,  Yossef  était  un homme qui
avait  raffiné  tous  ses  plaisirs  pour  les  élever  exclusivement  à
Hachem. Aussi, quand les frères vendirent Yossef et se séparèrent
de  lui,  ils  commencèrent  à  sentir  en  eux  que  l'attrait  pour  le
monde pouvait les éloigner de Hachem. Ainsi, pour se prémunir
de ce risque, ils s'interdire de consommer du vin. (Torat Avot)

Question 3

On comprend que Yossef a consommé du vin lors de ce repas,
parce qu'il avait reconnu ses frères. Mais les frères n'avaient
pas encore reconnu Yossef, comment se sont-ils donc permis

de boire ?

Réponse 1 : Yossef était  considéré comme le roi sur l'Egypte.
Ainsi,  les  frères  ressentirent  une  peur  devant  la  royauté.  Ils
craignaient que s'ils ne buvaient pas du vin avec lui, cela leur soit
considéré  comme une  offense  et  que  ça  les  mette  en  danger.
(Maharcha)

Réponse  2 : Yossef  les  avait  auparavant  accusés  d'être  des
espions. Et à présent, voilà qu'il leur serve du vin. Les frères se
sont  interrogés  sur  le  sens  de cette  attitude.  Ils  pensèrent  que
certainement, Yossef veut les enivrer pour tester si sous le coup
de l'ivresse, ils dévoilent qu'ils sont des espions. Ainsi, les frères
se  virent  obligés  de  boire  le  vin,  car  s'ils  refusèrent,  ils
craignaient que Yossef voient là la confirmation qu'ils sont bien
des espions et c'est pour cela qu'ils ne veulent pas boire, pour ne
pas le dévoiler sous l'effet du vin. Et cela risquait bien de les
mettre en danger. Aussi, ils se virent contraints de boire. (Gour
Aryé) 

Réponse 3 : (D'après la question 2 / Réponse 3) Quand les frères
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se retrouvèrent en compagnie de Yossef, ils sentirent en eux que
les plaisirs matériels ne constituaient plus un risque et un danger
pour  leur  spiritualité.  Telle  était  effectivement  la  sainteté  de
Yossef : apporter élévation aux plaisirs matériels pour les intégrer
totalement à la sainteté. Ainsi, sans même savoir que Yossef était
devant eux, le fait de ressentir à ce moment que la matière ne
risquait plus de les éloigner d'Hachem les autorisait  à boire du
vin. En effet,  d'après cette explication, c'était précisément pour
cette  raison  qu'ils  s'en  étaient  abstenus  depuis  leur  séparation
avec Yossef. (Torat Avot)

Réponse 4 : Dans le  contexte  de ce fameux repas que Yossef
servit à ses frères, le Texte dit qu'il donna une part 5 fois plus
grande à Binyamin qu'à ses frères. Lorsque les frères constatèrent
que Binyamin a reçu une bien plus grande part qu'eux, ils n'en
furent pas jaloux. En constatant cela, les frères en conclurent que
la faute de la vente de Yossef a été réparée.  En effet,  ils l'ont
vendu notamment en raison de la jalousie qu'ils avaient envers lui
du  fait  qu'il  était  favorisé  par  leur  père.  A présent,  voilà  que
Binyamin est favorisé, et ils n'en ressentent pas de jalousie. Ils
n'ont  donc  plus  besoin  de  se  priver  de  boire  du  vin,  puisque
d'après cette explication, cette privation a été prise en tant que
réparation (voir Question 2 / Réponses 1 et 2). (Kav 'Hen) 

Question 4

Dans la Bénédiction que Moché donne à Yossef, il l'appelle :
« Le Nazir de ses frères ». Cela suggère que seul Yossef était
Nazir et pas ses autres frères.  Si les frères aussi se privèrent
tout autant que Yossef de boire du vin, pourquoi attribuer le

titre de Nazir à Yossef en particulier ?

Réponse 1 :  Yossef avait pris sur lui toutes les règles du Nazir
dans leur totalité. Cela implique de s'éloigner de tout ce qui est
lié au raisin, et pas seulement la consommation de vin. Alors que
ses frères ne prirent sur eux que la restriction de  boire du vin.
(Maharcha)

Réponse  2 : Yossef  parvint  à  maintenir  son  engagement  de
s'abstenir  de boire  du vin en dépit  du fait  qu'il  se  trouvait  en
Egypte en état d'esclave.  Cela impliquait certainement de sa part
de grands efforts pour rester Nazir, alors qu'il dépendait de son
Maître  et  n'était  pas libre.  En singularisant  Yossef  en tant  que
Nazir de ses frères, la Torah ne veut pas dire que ses frères ne
l'étaient pas. Mais que lui a eu plus de mérite à conserver son état
de Nazir malgré les tribulations de l'esclavage. (Maharcha)

Réponse 3 : Les frères avaient fauté en vendant Yossef. Quelque
part,  leur  engagement  à  se  priver  de  vin  participait  à  leur
processus de Techouva, pour expier et réparer leur erreur. Alors
que pour Yossef, qui même sans avoir fauté s'est privé de vin,
cette privation pouvait être pleinement considérée comme un pur
engagement d'être Nazir, et pas comme une attitude inscrite dans
une démarche de Techouva. (Iyé Hayam)

2) Un repas en l'honneur du Chabbat

En ce qui concerne ce repas que Yossef a servi à ses frères, le
Texte dit que Yossef dit à ses hommes : « On procédera à

l'abattage d'un animal et on préparera ». Et le Midrash enseigne
que le repas devait se tenir pendant le jour du Chabbat. D'où la

nécessité de le préparer la veille. De là nous apprenons que
Yossef observait le Chabbat. Et le Midrash de conclure que

Yossef en fut récompensé par le fait qu'à l'occasion de
l'inauguration du Michkan, son descendant de la tribu de Efraïm

eut le mérite d'offrir son sacrifice le jour du Chabbat.

Question
 

Nos Sages enseignent que nos patriarches et leurs
descendants (toutes les tribus) respectaient toutes les Mitsvot
avant que la Torah ne soient donnée. Ainsi, pourquoi insister
sur le fait que Yossef ait respecté le  Chabbat, au point de lui

en donner un salaire particulier ?

Réponse  1 : Les Patriarches ne respectaient  les  Mitsvot  qu'en
Terre Sainte. Il en fut de même pour les tribus, leurs descendants.
Mais  Yossef  a  commencé  à  accomplir  le   Chabbat  même  en
dehors  de  la  Terre  Sainte,  en  Egypte,  pour  préparer  ce  repas.
(Ramban)

Réponse 2 : (Si on considère que nos Ancêtres accomplissaient
les Mitsvot même en dehors de la Terre Sainte, différemment de
l'hypothèse du Ramban :) 
Comme la Torah n'avait pas encore été donnée, leur pratique des
Mitsvot était bien différente de la notre, après le don de la Torah.
En  effet,  le  don  de  la  Torah  a  initié  une  nouveauté  dans  le
monde : la possibilité d'imprégner de sainteté la matérialité du
monde. Quand on prend un objet matériel et on accomplit une
Mitsva avec lui, on l'élève et on l'imprègne de la Lumière Divine.
Cela était impossible avant le don de la Torah. Ainsi, quand on
dit que les Patriarches accomplissaient les Mitsvot, il s'agissait
d'actes  qui  faisaient  « allusion »  à  ce  que  leurs  descendants
accompliraient après le don de la Torah. On peut dire qu'avant le
don de la Torah, c'était surtout l'individu (« Gavra ») qui faisait la
Mitsva. Mais l'objet (« 'Heftsa ») de la Mitsva n'était pas impacté
pour être transformé et être imprégné de cette Lumière Divine. 
Mais le Chabbat fait exception à cette règle, car le Chabbat aussi
existait avant le don de la Torah, au même titre qu'après. En effet,
le Chabbat vient rappeler qu'Hachem a créé le monde en 6 jours
pour cesser la création le 7ème jour. Ainsi, le respect du Chabbat
avant le don de la Torah n'était pas qu'une simple allusion à la
Mitsva d'après le don de la Torah, mais contenait déjà la valeur et
l'importance de la Mitsva.
Cela  explique  pourquoi  d'entre  toutes  les  Mitsvot
qu'accomplissaient nos Ancêtres (qui n'étaient que des allusions),
le  Midrash  ne  parle  que de  la  récompense  pour  la  Mitsva  du
Chabbat (qui avait toute son importance). 
Néanmoins,  une  question  subsiste :  pourquoi  récompenser  le
respect du Chabbat de Yossef particulièrement, et pas celui des
autres tribus ?
Certes  le  Chabbat  était  la  seule  Mitsva  à  avoir  toute  son
importance  avant  le  Don  de  la  Torah.  Mais  cette  importance
n'avait son implication réelle que par rapport à Hachem, Qui a
observé le Chabbat le 7ème jour de la création. C'est à dire que
cette  Sainteté  particulière  propre  au  Chabbat  qui  existait  déjà
avant le Don de la Torah, est restée entre les Mains d'Hachem et
ne s'est pas dévoilée sur Terre. Ce sera uniquement après le Don
de la Torah que cette importance et cette Sainteté du Chabbat
sera donnée aux Bené Israël sur Terre.
Mais Yossef avait un niveau spirituel très élevé. Sa particularité
était que même en Egypte, dans le lieu de l'impureté, alors qu'il
était occupé par les affaires politiques, économiques et sociales
du royaume, il continuait tout autant à rester attaché à Hachem
sans  affaiblir  son  lien.  Ainsi,  la  force  de  Yossef  consiste  à
ressentir la Sainteté la plus haute même dans l'endroit le plus bas.
C'est pourquoi, il pouvait vivre le  Chabbat d'Hachem même ici-
bas. Seul le respect du  Chabbat de Yossef ressemblait à celui qui
suivra le Don de la Torah. Alors que pour ses frères, qui n'avaient
pas la capacité de vivre ici-bas le  Chabbat d'Hachem, pour eux
le  Chabbat qu'ils observaient avait aussi la fonction d'allusion et
de préfiguration au  Chabbat d'après le Don de la Torah. Comme
pour les autres Mitsvot. (Likouté Si'hot)


